
MÉLANGES RELIGIEUX, SCIENTIFIQUES, POLITIQUES ET LITTÉRAIRES.

-La station de l'Axent sera prêchée, dans léglise St.-François-Xavier, militaires de cette religion, pour la commodité desquels on a eu intention d&

dite des Missions-Etrangêres, par M. l'Abbé Bautain, nian-des directeurs du bâtir cette église qui est trés bien placée à leur portée."
collége de Jul ly. -La petite église du Sacré-Cour de Jésus, que AL Tempest a érigée pret

M. de lRavignan doit la prêcher à Besançon, et le P. Lacordaire à Nancy. de sa résidence, n été consaurée, il y a peu die tens, par Mgr. lriggs, vicaire

-Il circule une affiche volante qui prouve quelles farces jone le hideux aeostolquîen a'r ieS eli aso tidicace té prèii pea lu i'l'
saltimbanque qui prend le titre de primat de Iéglisefrançmse. Dapròs cette rend Jean Sbarplee, de Shellield, qui auuipliureité Mine. Tcîîîpest (lu zèle
ajiehe, une loge de francs-maçons doit donner au profit d'un de ,s qu'elle a nis à élever et orner cette eglise, et d bonhmur qu'ulle a d'cpiar-

membres, ancien acteur,une soirée maçonnique, dramaciligueelintropigue. te"'.a une fanille si bien connue pour les pîrotecteurs quelle a fourmis
Cette soirée dans laquelle l'acteur Odry, du théâtre des Variétés, exécutera l'Egclis durant les jours de persécution.
des rebus, sera présidée par Guerineau, auxiliaire Le Châtel ; elle s'ouvrird'a--Le vuys lc Galles lossdera bientôt aussi une nourvle e éises. Lhi
par un discours (le ce dernier sur la philantropie, et un bal la terminera. Il de Cardili nu achever le beau nonutlieit reigeisux, pour lequel ses vabi-
est triste de penser que Châtel, en descendant des trOteaux, ou l aura tiuré tans catholiques su sot imposé tant de C Cs lr. r évêqu
a côté d'un comique, ira publiquement, et avec l'approbation de la police. lApolonia et vicaire apostolique du pays de Galles, qui duit faire la consk-

parodier, dans son bouge, les plus augustes cérémonies de notre culte, les cration de ce bel édific, témoignage de la foi quti retrait cn rglcterre.

plus sacrés iystères de notre toi. Autoriser la prolongation de ces honteux -Avant de s-enburquer pour se rendre dans son diocèse, Mgr. Folding,

sacriléges, est-ce témoigner beaucoup d'égards pour la religion Ie la rmajorité archevque de Sydney (Nouvelles-Gales mêridionale) a été reçu en audi-

des Français, pour cette religion dont on care:sse parfois les vénérables mi- circe par lord Stanley, ministre des colonies, qi li a temoigné une gracieue

.. stres dans un intérêt politique ? Journal des Villes et des Coampagncs. so bienveillance. Le prélat était alors revtu le son costume cannique. I.

-Cette fête maçonnique, où Châtel, s'arrogeant le titre de primat d ermn e avec i plus de vingt jeunes prêtres pour la missmn de l'Australe..
'Eglise française, a du parader entre des rébus de l'acteur Odry et un bal o' -La place de Salomon lerschell, grand rabin de la syirag"ggue d'Orient,

de nuit, a inspiré au Globe de sages réflexions. à Londres, ne sera pas remplir- La courîrruission chargée (le régler les unlai-
Nous comprenons, dit ce journal, la liberté de conscience, que les res ecciésiasuqes de la corporation juive, a adopte, il y a deux une, me rb-

gouvernemens grec et romain ne comprenaient pas ; mais cette liberté dboit solution déclarant que ces tonctions n'esitera:ent plus au décés du titulaire-

avoir ses limites comme toutes les autres. Il n'estIpas permnisPimprimer actuel. Le feu rahin touchait annuellement 1.000 liv. siel., et il recevait'

et de vendre toutes sortes de livres il n'est point permis de former toute de.riches présens de la plupart des membrss plus opulens d, la nation

espèce de réunions ; le gouvernement, qui a la sauvegarde des idées .et der J"'te
mSurs publiques, est drus l'obligation de préserver le peuple de tout ce. LE PUsYsm.-La Gaaelte de PE et dc Churcà an

qui égare les idées et de tout ce qui pervertit les sentimens. State Ga=cte,) feuille protestante qui se publie à Londres, relàve certains

" Or, si quelque chose est en état d'attirer Pattention et le mépris sur passages d'un discours iagure pronronc ¡par l'évêque anglkan do cette m-
le christianisme, cette base inébranlable de la civilisation moderne, c'est une troole, cri présence de son clergé, qui 'tint irum dans la cathédrale de-

folérance coupable envers de stupides mômeries exécutées par un homme Saint-PauL_ Elle blâme sevéremenrt le pré!at de s'être rmoutré trop favora-

qui n'a ni le respect de sa position, ui le respect de sa personne. ble aux vues de !,école l'Oxlfrd, et eignale a l'indignation des véritables pro--

"Par le mépris quil professe lui -même pour son prétendu tire de Primal testans les idées re rot xprimes dns les exhortations suivantes :

de iE'glise Française, en le traînant dans les coulisses d'un théâtre et dans Je désire, a dit -. evque de Londres, appeler voire attentior. particulière

Porchestre d'un bal public, Mr. Châtel avertit donc le gouvernemert que-ce sur le devow' impose à chacun de vous de célébrer le serv:ce drvi chacun
qte'il fait n'est pas une reiion,. mais une ignobre carnavalade. ies ours qui nous rappellent les principaux evenemens de la vre de notro

" Certes, ce ne sont pas les classes instrruites que M. Chàtel peut abuscr Seigneur. Ces jours sont. non seulement ceux du la Nativité, du Crucifie-

les classes irstritdes se gardent elles-mêmes par leur éducation contre les ment, de la Résurrection, mais aussi ceux de la Circoiieson, de l'Epiame,.
-choses ridicules ou infàmes ; mais, le pauvre peuple ignorant, lorsque la de PA-'ssension, etc., etc. Toutes ces futes doivent être observecs aasi que-
gouvernement l'abandonne. C'est pour lui que le gouvernement doit veiller,: ceies du ltindli et mardi de Pàques. Je désire voir aussi le mrer'redi des Cen--

c'est pour lui qu'il doit discerner ce qui peut élever s-n âme dl ce qui peui dresobsert de la manière la plus stricte.

l7abrutir... Il rie faut pas donner aux populations religieuses de la France t Mais ne croyez pa:: qu'en spant cr-s jotrs de fête comme devaat-

le. droit de penser que Paris, qu'on dit le siége de la civilisation, est aussi le ètre sanctifies par le serice d c: a re. a étention d'insinuer,

atége des scandales et des blaspnéies. que les fêtes cr commrnoratioi ries srs ae de:-:ent ps éuc rigoureus-
ment observêes. Je veux sculerrent dre rt:e les rates er l-nner des 1v.-

ANG iwmecs qui ont rnarciué la v:e de notre Sauveur doivent avoir la prééminenco
--Les frits religieux prennent tous les jours une grande- place dans la siru- sur les secondes. Le prétexte ris en avant :our se dispenser ne célébrer la

ation de l'Angleterre. Voici ce qui vient de _c passer dans une chapelle féte les saints, c'est que le peuple ne ilen s.:cecuére, ne tient pas à Pm
pusevste dont le ministre est le révérend Ne-vman, si connu corne lun des glise ; mais ja dois répondre à cea que, si le c!erge rnppulit au lerrple son.
premi'ers docteurs du- puseysme ; c'est un membre de l'églie anglicane, non. devoir et lui donnait la facilité de le re p!ir, les choses n'en seraient pae oi

puseyste, qui raconte ces détails · nous les voyons aujourd'lui."
La ct.chre, dtt-il, sonna jusquà onze heures vingt minutes avent qu On 7ne

vit paraître les ministres olTicians ; elle cessa tout d'un coup ; puis on enten-
dit murmurer à voix basse; le bruit était tellemernt sourd, qiu'uon ont dit le
roulement de voitures dans la rue, on n'aurat pu s'imaginer que c'eétat une
partie du service divin. Enflin ce murmure devint plus distinct, at on en-
tendit un grand nombre de voix qui chantaient sans qu'on pût satsrr encore
les paroles ; cela continua pendant dix miiutes, jusqu'à onze heures et denie..

Il y eti une patuse momentanée, puis une voix haute s'écria à Pentrée
de la chapelle : O portes! élevez-vous, e soyez ouverics, portes é!rrnelles,
et le roi de gloïre entrcra."

"Aussitôt pliusietrs personnes s écartérent pour ouvrir passage air clergé,
puis tout le monde se leva dans la chapelle, et un ecclésiastique s'avan.
suivi par vingt enfans en surplis. M. Newmanr, avec son vicaire, fermait
la procession. Les erfiris s'arrtélrent dans un endroit qui leur était réservé
près du lutrin ; mais les trois ecclésiastiqures s'agenouillèrent devant la grille
du. chteur: M. Newman était nn milieu des deux officianis, et enface J'une
croix de bois placée sur l'autel."

De là à une célébration de la messe il ny c pas loin. Au reste, l'évêque
de Londres approuve que déjà le ministre, à Poffertoire, se présente devant
l'autel.

-- Le Times annonce, d'après une lettre de Woolwiclh, qu'on y a tout ré-
cernient posé la première pierre d'une nouvelle église catholique, snr un ter-
rain concédé à cet effet. C'est-Mer. Crifliiis, évêque titulaire, qui la bénite.
.. près un sermon préché par le docteur Morris, et la récitation des litanies
des saints; le prélat, précédé de la croix et.accompagné du cleig&, a fait le tour
des fondations du futur édifice, répandant partout de Peau bénite ; et il a ter-
miné la cerémonie en donnant sa bénédiction pontificale.

L'évêque, dit le Times, était revêtu de la clra-pe et de la mitre, et il
avait sa crosse. Le docteur Morris portait le rochet et le camail, et les prê-
tres étaient en surplis.

" Cette scène parut tout-à-fait intéresser le grand nombre des spectateurs
qui étaieut présens, outre les iembres de L'Eglise catholique romaine et leri

Bliak, évêque catholrtue de Promore (Irlande) est de retour L.
Dublin, du voyage qu'M a fait à Rouie, où il a été reru par le Souverain-Pon-
tife du la manière la plus gracieuse.

-Le gouvernement russe ne s'nrréte pas dans Pruivre déplorahle qu'il a
entrepris contre le catholicisme. Une correspondance citée par le A"ntiorml,.
atssure que la persécution de liEglise cathiline cri Polgnieaugmente de jour.
en jour. Il faut une autorîsatior speéiale pour faire la plu i etite réparation.
aux églises du culte catholiqure ; encore nc lnu'orde-t-on qu'avec une grunde'
difficulté. es humiiations, les ineiultes ne sont pas êpargnées aux eatlol,-
ques par les hommes nuénmes ru gouvern t. C'est ainsi qu'on veut les
ariener at schisme ; ausi tout lomme qui renie le catholicisme est-il comblé.
de faveurs et dl'honneurs.

Ce système de detruction se poursuit ailleurs; chef de l'église gmcqun
scliisnratiqte, le czar veut faire disparaitre le catholicisme de ses éiati, ou
de ceux sur lesquels il clrervluc à exercer un patronage actif Aussi, d'après
une correspondance ic la .Gaztile de Leipsick, le gouvernement russe a-t-il
engrgüL celui de Turquie à publier des lirmrans hostiles aux caîtlholiqtcs. C'ct
à linstigation russe qu'ont eu lien ces vexations, dont les pères de la Terre-
Sainte se sont plaints avec les accenis d'une Si touchante douleur. Les green
schismatiques sont autorisés à fermer immêdiatement les églises et les écoles
catholiques, dans les comimuries où les catholiques essayaient de faire .dea
prosélytes.

sUIsSE.
-Une lettre du canton de Vatid nous apprend que doux nouvelles égliacs-

catholiques vont être construites, l'une à B3ostens et l'antre à Asscns,aru moyen.
des dons des fidèles.

-On annonce de Bîlle-Canpagne (Siris.e) que P'évquo et le gouverne-
ment ont fait un concordat pour la noinination des curés dans les paurisse.i,

-u.atholiquecs..
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